
 

  

Editorial 

 

La Grotte de Lourdes 

est le lieu de toutes les miséricordes. 

 

La Grotte de Lourdes est le lieu où Bernadette 

Soubirous a rencontré 18 fois, entre 

le 11 février et le 16 juillet 1858, la 

Vierge Marie, la Mère de Dieu. 

Cette rencontre entre ces deux 

personnes était en vue d’une 

troisième rencontre, celle du 

Christ ...  

La Grotte est aussi le lieu du 

silence et de la prière nécessaires 

pour dialoguer avec le Seigneur. La 

Grotte est aussi le lieu d’un 

commencement, d’un début, d’un 

départ, d’une nouveauté, la Grotte 

est un lieu de rencontre où 

l’homme et la femme se découvrent 

beaux aux yeux de Dieu, aimables 

aux yeux des autres. 

A la Grotte de Lourdes naissent des amours et des 

amitiés de toute une vie et nombreux sont ceux qui 

entendent l’appel et reçoivent la grâce de 

consacrer leur existence au Seigneur et à leurs 

frères. 

Devant la Grotte, nous découvrons la présence 

maternelle de Marie et nous faisons l’expérience 

de ce visage maternel de l’Église, c’est pour cela 

que la Grotte est un lieu d’accueil, d’écoute, de 

compréhension, d’ouverture à l’autre, de la 

préférence de l’autre à soi exprimée par le don de 

soi, du service de l’autre. 

La Grotte est le reflet de l’humanité nouvelle, 

d’une création nouvelle. 

La Grotte, c’est la beauté de l’Immaculée 

Conception, la merveilleuse rencontre entre la 

Sainte Vierge et Bernadette, et la grâce qui 

s’ensuivit a marqué à jamais ces 

lieux. 

La Grotte est un lieu qui accueille 

notre humanité telle qu’elle est, 

avec ses joies et ses peines, ses  

blessures, ses frustrations, ses 

échecs et ses triomphes. Et en 

même temps, c’est un lieu où nous 

faisons l’expérience de l’irruption 

de Dieu dans la personne de Marie. 

Comme le dit l’Apôtre Paul : «Là 

où le péché a abondé, là-même a 

surabondé la Grâce.» (Rm. 5, 20) 

La Grotte est ainsi le lieu de toutes 

les miséricordes. 

D'après le Père Horacio BRITO 

Missionnaire de l’Immaculée Conception de 

Lourdes, chapelain 

Dans l’agenda 

 
5 mars : Rencontre « pastorale de la santé » 

13 mars : Journée d'amitié à Pamiers 

22 mars : Messe chrismale 

31 mars : Célébration de la PCS 

30 avril : Matinée spirituelle ( avec notre évêque); puis 

Assemblée Générale  
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UNE NOUVELLE EXPERIENCE 

Être hospitalier à Lourdes pour la première fois… 

C’est d’abord prendre un bus pour Lourdes depuis 

Pamiers et s’arrêter ici et là pour embarquer des 

malades, heureux de partir en vacances, en 

pèlerinage. Le car se remplit de personnes âgées, de 

personnes handicapées, de malades, de personnels 

soignants, d’hospitaliers aguerris, de prêtres qui 

animent chants et prières. Pour le néophyte, c’est un 

véritable dépaysement ! La bleusaille découvre une 

troupe joyeuse, contente de se retrouver, de 

s’embrasser, de papoter. Malgré 

les différences d’âge, de santé, de 

croyances, tout ce petit monde 

bavarde, chante des psaumes, 

récite des chapelets, contemple la 

nature, dans une atmosphère de 

départ en colonie de vacances, de 

kermesse, d’aventure, d’enfance 

retrouvée. 

  Être hospitalier pour la première 

fois, c’est ensuite découvrir 

l’Accueil Notre-Dame de 

Lourdes, vaste bâtisse construite à 

flanc de colline qui ressemble à un 

château fort médiéval, avec ses 

tourelles, ses toits pentus 

d’ardoise fine, ses contreforts et 

ses courtines. Récent cependant, 

l’Accueil Notre Dame possède 

tout le confort moderne : les 

malades bénéficient de chambres 

médicalisées, d’ascenseurs 

spacieux.  Cette place forte fait 

face au Sanctuaire, à la grotte. Le 

Gave brumeux coule dans cet 

encaissement, sépare et relie 

l’hospitalité et le Sanctuaire, ainsi 

que ceux qui cherchent le 

réconfort, physique, spirituel, de 

la source de toute santé, de toute 

sainteté. Ce lieu austère, 

verdoyant et minéral, semble hors 

du temps. Nous entrons dans un conte de fées.  

  L’aspirant hospitalier rencontre ses compagnons de 

sortilège, de privilège : les autres hospitaliers, déjà 

affairés, jouant facilement leur partition dans cet 

étrange ballet : les uns servent le repas, distribuent 

les médicaments, nettoient les chambres ; les autres 

aident les malades à manger, à se déplacer, à se 

laver, à se vêtir. Hommes et femmes (et enfants !) de 

bonne volonté, nous ne sommes plus étudiants, 

notaires ou ouvriers, mais les servants des malades. 

Les bons maîtres de l’hospitalier, ses frères 

souffrants, sont si heureux d’être là que c’est une 

joie inattendue et singulière de les servir et de les 

aimer. 

  Être hospitalier à Lourdes pour la première fois, 

c’est surtout rencontrer la souffrance mais aussi le 

courage des malades, avec lesquels nous faisons 

connaissance, pendant les repas, dans le joyeux 

tintamarre de la cantine, dans le chahut des 

chambrées, entre deux transports en chariots bleus – 

en carrosses !-, pendant les messes, les temps de 

prière. Et c’est une leçon de vie qui nous est 

gracieusement donnée : les valides reçoivent autant, 

si ce n’est plus, que ce qu’ils 

donnent, dans cette communion 

des saints terrestre. C’est un des 

mystères (joyeux !) du pèlerinage 

que cette inversion des dons, que 

cette réversibilité des mérites : 

les valides prennent conscience 

de leur chance d’être en bonne 

santé, mais aussi de la fragilité 

de celle-ci, de sa fugacité… Les 

invalides sont servis comme des 

grands seigneurs, et reprennent 

conscience de leur dignité, de 

leur beauté.  

  Car être hospitalier à Lourdes, 

c’est donc aussi marcher 

modestement dans les pas du 

Seigneur, et nous élever en nous 

abaissant, grandir dans l’humilité 

et le service, découvrir un frère 

inattendu dans l’Autre mutilé. Et 

notre récompense se trouve déjà 

dans la joie de cette rencontre 

avec ces « frères humains » 

improbables. Non pas bonne 

conscience de faire une bonne 

action, mais véritable jubilation 

de passer un bel et bon moment 

ensemble, dans un esprit 

d’enfance et de fraternité. Car 

« quand deux ou trois sont 

assemblés en Mon nom, Je suis au milieu d’eux. » 

Mt 18, 20. Que dire alors quand nous sommes trois 

cents ! 

  Être hospitalier à Lourdes pour la première fois, 

c’est donc savoir qu’on le sera encore de nombreuses 

fois ! 

 

Bertrand VIGNAUX 
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Retour sur... 



 

  

 

 

 

UN CHANGEMENT À L'AUMONERIE DE L'HOSPITALITÉ ! 

 Serge Billot, après avoir assuré, depuis 15 ans, son service 

d’aumônier de l'Hospitalité Diocésaine,  arrive au bout de sa 

mission.                                                                               

Nous lui exprimons nos vifs remerciements pour nous avoir 

accompagnés en tant que prêtre dans ce chemin qui est le 

nôtre tout au long de l'année, et pendant le pèlerinage ; nous 

aurons l'occasion de lui dire toute notre reconnaissance à 

Lourdes au mois d’août prochain. 

Notre évêque, Mgr Jean Marc EYCHENNE  a nommé le Père 

Jean Marcel JORDANA pour lui succéder, nous sommes heu-

reux de l'accueillir et de partager avec lui cet engagement 

commun ; nous donnerons plus d'informations dans les pro-

chains « chemins ». 

 

 

 

 

 

CLAIRE RICHARD: UN ENGAGEMENT ! 

Claire Richard, que de nombreux hospitaliers connaissent pour être ve-

nue à un certain nombre de pèlerinages avec notre diocèse, continue « à 

être éclaboussée par les eaux de son baptême ». 

Lors d’une célébration toute simple dans sa paroisse – Saint-Exupère -, à 

laquelle ont participé quelques ariégeois de souche, elle vient de prendre 

l’engagement de cheminer, pendant un an, en qualité de laïc associé avec 

la communauté assomptionniste de Toulouse, ville où elle réside. Luttant 

avec  ténacité contre un 

handicap, elle a répondu 

à l’appel des frères  en 

s’engageant  à vivre avec 

Jésus  par une prière ré-

gulière et à l’annoncer 

dans le monde où elle se 

trouve avec une vie conforme à l’évangile. 

L’engagement d’une personne avec le Seigneur fait tou-

jours du bien. Celui d’une jeune amie de 34 ans encore 

davantage.  Il interroge. Bon vent à Claire Richard. Prions 

pour elle, elle prie pour nous. 

          P.A. 
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Actualités 



 

  

Feuille de liaison de l’Hospitalité diocésaine de l’Ariège  

Site: ariege-catholique.cef.fr 

Contacts  : M. Th. Eychenne     marie-therese.eychenne@orange.fr 
 

Pour donner des nouvelles :  Mme Denise Despujols  

3 rue Trinqué  09200 Saint Girons  

Tel. 06 32 14 15 36 Mail : maxdupont@sfr.fr  
 

Dons par chèque, à l’ordre de :  

« Hospitalité Diocésaine de Pamiers »,   CCP : 4565 69 M Toulouse. 

 
 
 
 

La quête des infos m’amène à pas mal de contacts et je 

m’en réjouis à chaque nouvelle édition des chemins. Il 

n’y a pas d’obligation mais nous pouvons être unis par 

la prière et c’est assez fort à partager pour justifier ces 

quelques lignes . (M T Eychenne) 

Facebook nous fait partager l’annonce de  la venue pro-
chaine d’un enfant au foyer de Julie Dubois-Bourgoin. 

Pitshou Mutombo est conforté  par son dernier sé-

jour à l’hôpital,  l’équipe du Couserans envisage 

plus facilement de prévoir des déplacements avec 

lui comme, aller  plus régulièrement à la messe et 

enfin pouvoir aller à Lourdes ! 

Bernard Pailhes, Eveline Delgenes, Andrée Odot 

ont eu quelques avertissement sévères pour leur san-

té mais le ciel se dégage un peu grâce aux bons 

soins  dont ils font l’objet et à l’amitié qui les ac-

compagnent. Aline Coutenceau sort plus rarement 

de sa maison,  elle nous reste fidèle par la prière. 

Pierre Rougé  se remet progressivement… 

Suzette Onéda et Maurice dont l’état de santé 

s’améliore, veulent témoigner de leurs remercie-

ments à l’aumônerie du Chiva et à l’hospitalité. 

La famille Hernandez se recommande à notre 

prière et rend grâce des progrès qu’Isabelle vit de-

puis ses pèlerinages à Lourdes. 

Maité Savignol après un accident de la circulation 

est au SSR à Pamiers avant de pouvoir retourner 

chez elle,  pensons bien à elle ! 

Ont été accompagnés vers le père l’Abbé Marcel 
Soula, Monique Ladoux, Alain Crété,  le père 
d’Isabelle Carrère, le frère de Charlène Maurette, 
le frère et l’oncle du Père Désiré. Nous espérons 
qu’ils ont reçu la grâce de la paix.  

Á noter … 
La messe chrismale est un moment important de la vie du diocèse. Autour de notre évêque, les prêtres du diocèse 

renouvellent leur promesse sacerdotale. Avec la communauté toute entière célébrante, les Huiles sont bénies et sanc-

tifiées, en particulier celle utilisée pour l’Onction des malades. Dans ce cadre la présence d’hospitaliers et d’hospita-

lières est un signe fort de leur engagement au service des personnes les plus en difficultés. 

Venons nombreux à cette célébration   

Le mardi 22 mars à 18h30 en la cathédrale St Maurice de Mirepoix ! 

 

la Pastorale Catéchétique Spécialisée, avec Nathalie Rossi et les autres catéchistes, célébrera le Christ ressuscité 

avec des  personnes porteuses d’un handicap et leur famille, le jeudi 31 mars à l’église de St Jean du Falga (14h30). 

 

L'ÉQUIPE DIOCÉSAINE DE LA PASTORALE DE LA SANTÉ 

VOUS INVITE À UNE RENCONTRE SUR LE THÈME: 

« Écoute et accompagnement de la famille d'une personne en 

fin de vie » 

Intervenant : Dr Marianne Tail landier  
aumônier des hôpitaux de Rangueil et de Purpan 

Le samedi 5 mars 2016 de 9h00 à 16h30 

Maison des œuvres, rue du rempart du Touronc, Pamiers 

(Repas tiré du sac, participation 3 euros pour fonctionne-
ment de la MDO) 

Pain de la Parole : 
Avec Marie, apprendre à méditer la vie de Jésus :  

 

Luc, chap 9, 28b-29 

En ce temps-là, Jésus prit avec lui Pierre, Jean et 

Jacques, et il gravit la montagne pour prier. 

Pendant qu’il priait, l’aspect de son visage devint 

autre, et son vêtement devint d’une blancheur 

éblouissante. 
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Le carnet ... 


